
Eaux & Vilaine
Le Réseau 
Pâturage
L’herbe est un couvert favorable à la préservation 
de la ressource en eau : 1er levier antiérosif, 
captation des nitrates, baisse du recours aux 
intrants... Les couverts herbacés concourent à 
la réduction des transferts d’éléments vers les 
milieux aquatiques. Le développement et le 
maintien des surfaces en herbe par le pâturage 
contribuent à préserver les milieux aquatiques 
et la ressource en eau de ce territoire.

Le territoire de l’Unité de Gestion Vilaine Aval 
(UGVA) d’Eaux & Vilaine présente un contexte 
climatique particulier : une pousse de printemps 
précoce et des conditions climatiques 
séchantes, peu propice à la pousse de l’herbe. 

Dans ce contexte, Eaux & Vilaine (UGVA) et 
les structures agricoles partenaires ont mis en 
place un réseau d’éleveurs de ruminants en 
système à dominante herbagère sur le territoire 
Vilaine Aval, pour partager leurs témoignages 
sur la conduite de leurs troupeaux, mettre en 
avant leur expertise, produire des références 
techniques locales, et apporter des réponses 
aux porteurs de projets.
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EILYPS 
Christian GUEMENE - 
Saint-Just (35)
1,3 UTH – 40 VL – 170 000 L. vendu (BIOLAIT) – 60 ha de SAU, 
dont 49 ha d’herbe, 58 ha accessibles – Monotraite & Vêlages 
groupés.

« Les vaches sont au fil avant avec 1 kg de foin à l’auge. Les 
paddocks d’1 ha font environ 2 jours avec 37 vaches. Ça 
commence à monter en épi et avec la météo pluvieuse, le 
plus compliqué à gérer, c’est la portance des prairies. Certaines 
parcelles sont abimées. Il faut s’adapter à chaque parcelle, c’est 
très hétérogène, certaines sèchent vite et d’autres restent très 
mouillées. D’ici la fin de semaine tous les paddocks auront eu 
deux tours de pâturage mais certains plus portants sont au 
3ème ou 4ème tour. Les vaches produisent autour de 16l et les 
tarissements démarrent fin juin. Les premiers stocks ont été faits, 
j’ai fauché 25 ha dont une majeure partie hors SAU, l’essentiel 
de mon stock est déjà réalisé (enrubannage). La prochaine 
coupe sera faite en foin. D’ici mi-juin je prévois de semer 5 ha de 
mélange Sorgho fourrager - Trèfle de Perse. »

Témoignage de Christian GUEMENE, recueilli par Juliette 
PERRIGAULT (Eilyps)

TOUT SAVOIR SUR
eaux-et-vilaine.bzh



Civam Agriculture Durable 56 
GAEC Ferme de Bodreguin - Questembert (56) 
5,5 UTH dont 2 associés - 28 VL dont 3 nourrices - 160 000 L. de lait vendu (150 000 L. transformés, 10 000 L. BIOLAIT) – 
67 ha de SAU dont 56 ha en herbe, 1,7 ha accessibles/VL, 17 ha de prairies permanentes - Transformation à la ferme. 

« Avec le retour de la pluie, il est compliqué de faire du stock de foin pour cet hiver, de faucher les refus des taries dans les 
zones humides ou d’entretenir les clôtures avec l’épareuse. Ce qui n’a pas été débrayé et a déjà épié sera fait en foin lors d’une 
fenêtre de beau temps. Les paddocks des VL font toujours la même surface (1are/VL/j) et elles y restent un jour et une nuit. 
Pour compléter la ration des VL au pâturage, je donne 1kg MS/j/VL de foin et 1kg MS/j/VL de maïs grain broyé, car elles 
cherchent du sec. La météo changeante complique aussi les prévisions des semis de maïs. Le sol est trop humide et froid 
mais plus j’attends pour semer, plus les plants seront fragilisés en plein été. »
 
Témoignage d’Arnaud ROBIN, recueilli par Axelle RAAB—LEY (Civam AD 56)

Civam Agriculture Durable 44 
Ferme de Houssine - 
Fégréac (44)  
2 UTH – 60 VL – 220 000 L. de lait vendu (BIOLAIT) – 78 ha de 
SAU dont 65 ha en herbe & 13 ha en roseaux, 63 ha accessibles 
– Monotraite.

« On a entamé notre troisième tour le 12 mai et aujourd’hui on arrive 
à aller partout. On a dû débrayer 2 ha de la surface de base car 
notre premier paddock était de nouveau à 18 cm. D’ailleurs, on n’a 
pas réussi à faire vraiment de décalage et aujourd’hui les épis sont 
dans la gaine partout en même temps. Il va falloir être vigilant sur 
le pâturage pour que les VL raquent bien et qu’elles mangent cet 
épi afin d’assurer une repousse feuillue pour l’été.
On n’a toujours rien fauché, on ne sait pas quand on pourra y aller, 
on va avoir du volume mais pas de valeur. Il nous reste un bon 
stock de foin mais plus d’enrubannage. On a l’espoir que l’on puisse 
pâturer loin dans l’été.

Je ne suis pas trop inquiet, il y a de l’herbe, on est en monotraite donc la qualité du lait est bonne. Par contre si on n’arrive pas 
à faucher d’ici fin mai, cela va impacter la repousse et donc le pâturage estival. »

Témoignage de Mathias PLOTEAU, recueilli par Tiphaine CHABROL (Civam 44)

Agrobio 35 
EARL Guihaire-Lelievre - Langon (35) 
2 UTH – 95 VL – 455 000 L. de lait vendu (GIE LAITIER DES PRES) – 170 ha de SAU dont 137 ha d’herbe, 70 ha accessibles.

« En ce moment, on a beaucoup d’herbe, mais le problème reste la portance pour y accéder, surtout dans les paddocks 
des génisses. Elles restent donc sur des petites surfaces ou vont sur les parcelles de fauche. Depuis le 19 avril, les vaches 
sont entièrement à l’herbe. L’herbe sort beaucoup en épi, ce qui se sent sur la production qui baisse. Depuis 15 jours on a 
commencé à faire du topping, pour lutter contre les parelles. Chaque année, on passe au moins une fois dans toutes les 
parcelles de pâturage en faisant du topping. C’est plus simple pour la propreté. Cette année, on a plus d’accessible, donc on 
va peut-être débrayer certains paddocks. Pour savoir si je peux débrayer, j’estime à l’œil, je compte qu’un demi-paddock dure 
un jour (les paddocks font 1.5 ha pour 95 VL), et je me garde 25 jours d’avance. »

Témoignage de Florian GUIHAIRE, recueilli par Héloïse FAIVRE (Agrobio 35)



Gab 56
GAEC de Kerbizien, Christelle MARTIN & Mickaël 
GERGAUD - Noyal Muzillac (56)
7 UTH – 99 VL – 580 000 L. de lait vendu (300 000 L. transformés, 280 000 L. AGRIAL) – 130 ha de SAU dont 100 ha en 
herbe, 57 ha accessibles – Transformation à la ferme & Séchage en grange.

« C’est décidément une année compliquée pour le pâturage, les repères sont un peu bousculés. J’ai l’impression que les 
chemins qui n’ont pas été refaits récemment sont dans le même état qu’en novembre ! On fonctionne en topping dans les 
parcelles où le stade des graminées est avancé, avec une fauche du paddock de jour devant les vaches 1h avant leur entrée. 
Cela nous permet de limiter le gaspillage, de gérer les refus mais aussi les rumex et chardons. La ration par vache est à 4 kg 
MS de maïs (coupé sous épi), 4 kg MS de foin et 8 kg MS d’herbe pâturée et la production à 20 L/vache. 20 ha de prairies ont 
été fauchés fin avril avec un rendement autour de 3 TMS/ha et 20 ha de méteil immature (avoine, pois, vesce et trèfles) début 
mai, le tout séché en grange. On espère semer le maïs autour du 25 mai. »

Témoignages de Christelle MARTIN et Mickaël GERGAUD, recueillis par Olivia TREMBLAY (Gab 56)

Adage 35
GAEC du Rocher de Corbinières - Langon (35) 
2 UTH – 80 VL – 410 000 L. de lait vendu (BIOLAIT) – 140 ha de SAU dont 100 ha en herbe, 52 ha accessibles.

« Ici la vallée de la Vilaine nous protège des grosses averses orageuses, mais il pleut tous les jours. La pousse de l’herbe est 
importante. Les vaches viennent de finir le deuxième tour de pâturage. 8 ha ont été débrayés pour une 2ème fauche qu’on 
fera dès qu’il y aura une fenêtre météo favorable. Sur l’îlot des génisses aussi on va débrayer 4 ha. Les vaches produisent 21 
kg en ration 100% pâturage avec du foin et minéral à volonté. On se prépare pour les semis de maïs. On a récemment égrainé 
le maïs population. C’est la 5ème année qu’on en fait. On garde 8 rangs sur une parcelle et en octobre-novembre les belles 
poupées sont sélectionnées. Ce fonctionnement nous satisfait. »

Témoignage de Yannick GAUVIN, recueilli par Gabrielle LE BORGNE (Adage 35)



Innoval
Corentin RENARD - Nivillac (56)
1,3 UTH – 41 VL – 220 000 L. de lait vendu (BIOLAIT) – 65 ha de SAU, 61,5 ha en herbe dont 10 ha en Marais de Vilaine, 40 
ha accessibles dont 4.5 ha dans les Marais de Vilaine – Monotraite le dimanche, croisement 3 voies Brune-Normande-
Simmental.

« Les conditions météorologiques sont compliquées cette année. Je manque de surface accessible pour mes génisses en 
cours d’insémination, notamment sur les pâtures des Marais de Vilaine, trop mouillées. Je cherche régulièrement où les 
mettre afin de ne pas commencer mes stocks d’enrubannés qui sont réservés pour l’été. 
Les beaux jours autour du pont de l’ascension ont donné un bon coup de boost aux prairies et ça fait du bien. J’espère qu’avec 
toutes ces réserves d’eau dans le sol, le pâturage en 100 % de ration ira jusqu’à mi-juillet. Il faut espérer une deuxième coupe 
d’ici peu voire même une troisième coupe à l’été. 
Les vaches produisent actuellement 20,8 kg de lait pour une livraison de 19 kg en moyenne, avec une ration 100 % herbe, 
enfin ! J’ai terminé mon silo de maïs. Cette ration m’a permis de maintenir de bons taux toujours supérieurs aux 38 g/L TB et 
33 g/L TP. J’ai en ce moment 5 velles (veaux femelles) de 2 à 3,5 mois avec leurs mères. Elles les suivent bien aux prés, même 
dans les parcelles les plus éloignées. Cela me permet de simplifier mon système et me donner moins de charge de travail. 
Je suis ainsi plus disponible pour réaliser mes travaux de saison (fauches et semis de maïs). »
 
Témoignage de Corentin RENARD, recueilli par Charlotte RICHARD (Innoval)

Eaux & Vilaine
EARL PACEA - Pipriac 
(35) 
1.5 UTH – 45 VL – 250 000 L de lait vendu 
(LACTALIS) – 46 ha de SAU, dont 37.5 ha 
d’herbe, 32 ha accessibles.

« A ce stade, l’herbe pâturée des parties 
portantes est de bonne qualité. Mais au moins 
40% de la surface en herbe n’a toujours pas été 
exploitée. L’herbe y est toute montée : qu’est-
ce qu’on en fait ? Surement du foin en juin, mais 
la valeur sera partie. Cela va peut-être nous 

obliger à ouvrir les stocks. Les vaches ont déjà fait trois fois le tour des parcelles. Elles tournent habituellement sur 24-26 ha, 
c’est sur 12-15 ha cette année. Leur ration est constituée uniquement d’herbe et de foin, qu’elles consomment énormément 
: une botte de foin est consommée en 3 jours, soit 400 kg de foin pour 40 vaches. C’est peut-être en lien avec l’humidité de 
l’herbe, et aux dépenses d’entretien, à force de se faire rincer par la pluie tous les jours. La production se maintient autour 
de 21 kg, avec des taux de 39 en TB et 31.5 en TP. On voit bien que les taux d’urée ne sont pas très élevés (120-130 mg/l). Il 
n’y a pas encore eu le pic de lactation habituel de 1 mois à 24-25 kg des autres années. Les génisses sont sorties depuis 3 
semaines sur les prairies saines, mais la moitié de leur ration est toujours composée de foin, en ajustant l’avancée du fil, et 
d’1 kg de céréales. C’est aujourd’hui difficile de les faire avancer dans les prairies plus humides, où l’herbe de 60 cm montée 
épi est parfois fauchée pour qu’elles la mangent. Les prairies pâturées ont reçu du compost en novembre. La quantité de 
trèfle violet est impressionnante, et la pousse de l’herbe est bonne. J’aurais dû laisser une bande témoin sans compost pour 
voir son effet. »

Témoignage de Philippe BRIERE, recueilli par Bertrand CARO (Eaux & Vilaine)



Chambre d’Agriculture de Bretagne  
GAEC Les Prés de Tregrehen - 
Muzillac (56)
2 UTH – 57 VL – 225 000 L. de lait vendu (BIOLAIT) – 88 ha de SAU dont 75 ha en herbe & 12 ha en prairies naturelles, 75 
ha accessibles. – Monotraite.

Présentation de la ferme de Gilles & Dominique, producteurs de lait bio à Muzillac
Nous sommes deux associés en GAEC, producteurs de lait bio sur la commune de Muzillac (700 mm de précipitations en 
moyenne). L’exploitation compte 57 vaches traites en monotraite qui livrent 225 000 l de lait. La surface est de 88 ha dont 
75 ha accessibles aux vaches, qui en réalité restent sur les 50 ha les plus proches de la salle de traite. Les génisses, vaches 
à l’engrais sont sur les ilots les plus éloignés. Notre parcellaire est consacré exclusivement à l’herbe avec 12 ha de prairies 
naturelles, 63 ha de prairies temporaires de longue durée, 4 ha de mélanges céréaliers, 2 ha de sorgho, et 7 ha de méteil 
ensilé. Le troupeau est en vêlage groupé d’automne à 24 mois d’âge au vêlage. Cela nous permet de limiter la charge de 
travail l’été, valoriser le pâturage d’automne et soutenir la production en fin de lactation par l’herbe de printemps. Notre ration 
hivernale est basée sur le foin et enrubannage. Nous cherchons donc à être opportunistes l’hiver sur le pâturage dès que 
la portance le permet, afin de diversifier la ration des vaches. Cela soulage aussi notre bâtiment un peu petit et limite les 
problèmes sanitaires. Les vaches sont sur les parcelles les plus portantes le jour et sur les parcelles de futurs sorghos la nuit. 
Les semis de prairies se font sous couvert de méteil. Un mélange triticale-avoine-pois-vesce, suivi d’un semis d’un mélange 
fétuque élevée-RGA-trèfle blanc-trèfle violet-lotier. Nous essayons d’enrubanner le méteil en avril pour faire entrer dès que 
possible la parcelle dans le cycle de pâturage ensuite. 

Les enjeux
L’enjeu sur notre ferme est de sécuriser notre production fourragère face aux changements climatiques, notamment l’été. 
Le sorgho est un exemple de solution mais il serait plus facilement exploité en affouragement en vert qu’au pâturage. Le 
principal projet de la ferme est l’installation d’un nouvel associé en janvier, nous travaillerons ensemble quelques années 
avant de lui transmettre l’exploitation. Cela relance notre réflexion sur la productivité de nos prairies, la saisonnalité des 
vêlages…

L’actualité du mois de mai
Nous avons fauché toutes nos surfaces en méteil. Le rendement est hétérogène du fait d’une fauche précoce. Mais c’est 
voulu car nous souhaitons que ces parcelles de prairies sous couvert reviennent dès la fin mai dans le cycle de pâturage. 
Nous allons bientôt les pâturer pour que les repousses de céréales soient facilement consommées et rasées par les vaches. 
Nous sommes désormais dans une situation plus classique avec du pâturage sur le parcellaire proche accessible et des 
animaux dehors jour/nuit (avec un mois de retard). Les 55 vaches produisent 15 litres, on n’a pas assisté au décollage en 
production habituel à cette saison. Nous faisons un essai de culture de Teffgrass en interculture estivale sur une parcelle 
proche bâtiment.

	 L’indicateur ECO

Témoignage de Dominique RAULO, recueilli par Romain RETIF (Chambre d’Agriculture de Bretagne)

2023 Moyenne 3 ans

Coût alimentaire total (€/1000 l 
vendus) 83 67

Coût fourrager total (€/1000 l 
vendus) 77 63

Coût concentrés total (€/1000 l 
vendus) 5 4
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Etes-vous prêt(e) à vous lancer en 
système herbager ? 
Eaux & Vilaine et ses partenaires proposent aux éleveuses et éleveurs d’herbivores 
du territoire de l’Unité de Gestion Vilaine Aval, de simuler l’impact technique et 
économique d’une augmentation de la part d’herbe pâturée dans les rations 
du troupeau.

Cette prestation doit par ailleurs :
•	 Apporter de l’information personnalisée, 
•	 Répondre à toutes les interrogations qu’induisent une évolution du système,
•	 Proposer un plan d’action.

Cet accompagnement est sans engagement. Il peut être réalisé par le partenaire 
technique de votre choix.

Après cette première phase, il est possible de bénéficier d’un second 
accompagnement dans la mise en œuvre des actions préconisées.

Renseignement : Bertrand CARO, Chargé de mission agricole - Eaux & Vilaine 
T. 06 99 01 48 55

Cet accompagnement, financé par l’Agence de l’eau Loire-Bretagne, le 
département du Morbihan et Eaux & Vilaine, a pour objectif de favoriser les 
changements de pratiques agricoles efficaces, ambitieux et durables. 
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